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TIRER LE MEILLEUR  
DU MARCHÉ UNIQUE EUROPÉEN 

 

Le  projet  européen  est  aujourd’hui  en  plein  doute,  entre  une  promesse  de  prospérité qui 
vacille et  la perception fréquente que  l’Europe creuse  les  inégalités. Dans cette nouvelle Note 
du  CAE,  les  auteurs,  Vincent  Ausilloux,  Agnès  Bénassy‐Quéré,  Clemens  Fuest  et  Guntram 
Wolff, recommandent de ne pas lâcher sur l’intégration des marchés – une nécessité d’autant 
plus forte dans une économie de plus en plus numérique – mais de mieux accompagner cette 
intégration  à  l’aide  d’outils modernes  de  lutte  contre  l’évasion  fiscale  et  sociale.  Les  fonds 
européens devraient être progressivement recentrés sur les domaines où les retombées entre 
États sont fortes. 
 

Retrouver les gains de productivité dans l’Union européenne 
Toutes  choses égales par ailleurs,  les échanges entre deux pays de  l’Union européenne  sont quatre  fois plus 
faibles que ceux entre deux États américains. Réduire de moitié cet écart ferait augmenter le revenu européen 
d’environ 14 %, soit autant que ce que le marché unique a déjà apporté. Pour progresser, il est essentiel de mieux 
exploiter  les économies d’échelle au niveau européen dans  les services majeurs tels que  l’énergie,  le transport 
ferroviaire, les télécommunications, en unifiant les régulations et en rapprochant les régulateurs. Dans les autres 
secteurs de services, c’est par  la chasse aux barrières créées de  facto par  les réglementations  locales que  l’on 
améliorera  le  fonctionnement du marché  unique.  L’enjeu  d’un marché  plus  vaste  et  intégré  est  crucial  pour 
permettre à des entreprises numériques européennes d’émerger. 

Une stratégie de croissance ne pouvant être conçue sans tenir compte des contraintes environnementales,  les 
auteurs mettent en avant des instruments permettant de concilier environnement et compétitivité et d’assurer 
une plus grande cohérence des décisions fondées sur le prix futur du carbone. 
 

Recommandation  1.  Dans  les  secteurs  à  fortes  externalités  et  économies  d’échelle,  viser  une 
réglementation unique et une étroite coordination (voire une fusion) des régulateurs nationaux. 

 

Recommandation 2. Dans  les  secteurs de  services,  réexaminer  les  régulations  selon une analyse  coût‐
bénéfice,  en  se  référant  aux  meilleures  pratiques,  afin  de  réduire  les  obstacles  indus  aux  activités 
transfrontières. 

 

Recommandation 3. Axer  la politique environnementale européenne sur  le principe de la destination et 
non plus de la source, en établissant des normes techniques sur un horizon long mais crédible, en fixant 
une trajectoire de référence pour le prix du carbone et en redistribuant le produit des taxes de manière 
forfaitaire. 
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